
31H          Mon prénom de voyage.

Tirée des larmes d'un nuage, tu es née un matin de froid.
Un matin où le cœur de l'homme', avait le poing pour faire' la loi.
Tirée des larmes d'un naufrage, tu vis ici, tu as un toit,
Et si ta foi ne prie pas Rome, tu n'en est pas moins bonne' pour ça.

Tu as grandi au jeu des noms qu'on donne' à ceux qu'on diminue.
Les cheveux noirs, ça sent pas bon, si des yeux noirs les accentuent.
Tu as grandi et tu es femme, et tu es belle et tu leur plaît,
Et tous ces cons aux gueules infâmes, tu leur dit non et ça me plaît.

Toi, mon prénom de voyage,
Ma plus tendre campagne.
Tu viens du sud de tes ancêtres, pays d'amour à conquérir, 
Pays qui s'offre' à ma fenêtre et dont l'habitant dépérit.
Toi,
Mon prénom de voyage,
Mon plus tendre bagage.

Parfois tu pleures, tu ne veux pas, ce mal qui marche derrière' toi.
Ce trop de haine' tu n' comprend pas, ton existence, elle' y peut quoi.
Tu as les mots pour tout leur dire, leur expliquer qu'il ne faut pas,
Mais eux, ils ne savent que rire, ça ne les intéresse pas.

Toi, mon prénom de voyage,
Mon merveilleux rivage,
Tu viens du sud et tu confirmes' en regardant droit dans les yeux,
Et moi ce soir, je te confie que j'en remercie tous les dieux.
Toi, mon prénom de voyage,
Mon plus tendre bagage,
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